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Un spectacle très réussi
GAÏA, 8 ANS

C’était beau !
GAËLLE, 8 ANS

Trop bien, ce spectacle !
LILA, 8 ANS

  « La musique est super 
  et le spectacle est très réussi. 

J’ai aimé voir des danseurs et des 
robots ensemble sur scène. La scène 
du robot chanteur m’a beaucoup plu ! »

« J’ai passé un super moment !
Les danseurs sont incroyables 

et les robots aussi. J’ai beaucoup aimé
le moment où un danseur et un robot 
dansaient ensemble. C’était beau ! »

« C’est trop bien, ce spectacle ! 
J’ai adoré le moment où les 

6 petits robots se mettent à danser seuls.  
Tout va très vite, les danseurs et les 
costumes sont super bien. »

 Sur des notes 
de musique 
électronique, 

8 artistes et 6 robots nous 
entraînent dans la danse. 
Ils sont les vedettes de Robot !, 
le nouveau spectacle de la 
chorégraphe (personne qui 
crée un spectacle de danse) 
Blanca Li. Cette création 
pleine d’énergie est 
en tournée en France.

Qui a dit que les robots 
ne savaient pas danser ? 
Chez Blanca Li, ils sont 
doués. Son spectacle 
de 1 heure 10 mélange avec 
beaucoup de joie l’art 
de la danse, les effets 
spéciaux, et la robotique. 
Jeux de lumière et danses 
se succèdent. Un robot, Nao, 
apparaît. Il commence 

un duo avec un danseur 
(photo). C’est un moment 
plein de tendresse. Puis 
d’autres robots sortent de 
leurs boîtes pour rejoindre 
les humains sur scène…   
  I. Saint-Paul  

Du 23 décembre au 5 janvier 
à Paris, puis ailleurs en France. 

Toutes les dates sur  
www.blancali.com/fr/event/99/robot 

Un spectacle où des artistes 
dansent avec des robots !
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Télérama 3322 11/09/1376 t On aime un peu y Beaucoup u Passionnément o On n’aime pas

scènes

Le bazar convulsif 
de Blanca Li, entre 
ballet fantaisiste  
et Star Wars.

Chatte sur un toit brûlant
théâtre
tennessee Williams

t
Passer de la terrasse du château de Gri-
gnan à la salle des Célestins de Lyon… 
cela changera sûrement la donne du 
spectacle joué cet été sous les cieux de 
la Drôme. Avec un peu de chance, la 
metteuse en scène Claudia Stavisky au-
ra su gommer les effets spéciaux mala-
droits (faux feux d’artifice et tonnerres 
ridicules) pour se concentrer sur le 
meilleur de son travail : la partition de 
Laure Marsac dans le rôle de Maggie, 
brûlante insatisfaite campée en 1958 
par Elizabeth Taylor pour Hollywood…

Pas de vaine comparaison à faire, ici, 
tant les registres sont différents. En pe-
tite blonde nerveuse, Laure Marsac dé-
fend la première demi-heure du spec-
tacle comme une guerrière, tout en 
virevoltant d’une robe à l’autre. En 
face d’elle, le comédien Philippe Awat 
fait sans doute du personnage de Brick, 
le mari dépressif depuis le suicide de 
son ami homo, un roc trop énigma-
tique. Plus il se ferme, plus elle sautille 
et l’aguiche. On comprend vite que 
c’est entre eux deux que se joue le 
drame le plus cruel, même si l’orage fa-
milial gronde dans cette maison du 
vieux patriarche à l’agonie. Grâce à ce 
numéro d’une joyeuse et cruelle hysté-
rie et à la traduction acide et contem-
poraine de Daniel Loayza, le mélo-
drame archi connu prend, au moins au 
début, un coup de jeune… — E.B.
| Du 19 septembre au 20 octobre 
aux Célestins, Lyon 2e | tél. : 04 72 77 48 83.

robot !
Danse
blanCa li

La chorégraphe andalouse confronte humains et androïdes dans une création 
électro-kitsch. Où les machines à danser ne sont pas celles que l’on croit…

un chœur antique. Mais c’est en France 
qu’elle a déniché les petits êtres les 
plus humains : les NAO, 58 cm de haut, 
tout en rondeurs tubulaires, avec yeux, 
capacité de parole et… d’équilibre.

« De tous les robots rencontrés, ce 
sont eux qui dansent le mieux », confiait-
elle avec tendresse en juillet dernier, 
lors de la création française du spec-
tacle, au festival Montpellier Danse. 
L’arrivée sur scène de ces six bons-
hommes est un grand moment : s’ins-
taure un dialogue risqué entre le dan-
seur et l’androïde. Le lever de jambe 
creuse la différence tant le corps hu-
main se révèle être une merveilleuse 
machine dont les prouesses articu-
laires ne s’imitent pas si facilement… 
Les huit danseurs, tout en corps arc-
boutés ou accélérations trépidantes, 
se jouent d’ailleurs avec brio de la mu-
sique électro-mécanique émanant des 
sculptures, qu’ils stimulent aussi eux-
mêmes. Cette drôle de féerie rappelle 
la fantaisie constructiviste du Ballet 
triadique (1922), d’Oskar Schlemmer, 

y 
A-t-elle voulu prendre la relève du ci-
néaste Jacques Tati, qui, dans Mon 
oncle, mettait en scène la surprise d’un 
enfant découvrant un aspirateur auto-
nome ? Presque soixante ans plus tard, 
la chorégraphe Blanca Li colle devant 
le nez de ses danseurs quantité de ro-
bots plus ou moins humanoïdes et les 
invite à en faire leurs partenaires de 
ballet. De quoi confronter le geste hu-
main au mouvement synthétique et 
vivre toutes sortes d’interactions avec 
ces créatures, tout en offrant au public 
un grand voyage rythmé d’étapes va-
riées, bariolé de couleurs et d’am-
biances changeantes, assaisonné d’hu-
mour piquant et même… d’émotion !

Pour ce projet, l’Andalouse de Paris 
— qui fête les 20 ans de sa compagnie — 
a retroussé ses manches : lectures, in-
terviews et voyage d’étude au Japon, 
où elle s’est emballée pour Maywa Den-
ki, collectif d’artistes à l’origine des 
sculptures musicales électropop que 
l’on retrouve alignées sur scène comme 

mais aussi les images de Star Trek ou 
de Star Wars ! Elle finit en bazar convul-
sif où corps, robots, fils électriques et 
faisceaux lumineux s’entrechoquent. 
Car, derrière tant de courageuses ex-
périmentations, Blanca Li n’a pas per-
du son goût du kitsch débordant. 

— Emmanuelle Bouchez
| Les 4 et 5 oct. à Meylan (38), 
tél. : 04 76 90 09 80 ; le 8 à Martigues (13), 
tél. : 04 42 49 02 00 ; du 10 au 19  
à Créteil (94), tél. : 01 45 13 19 19 ; le 24 nov.  
à Cannes (06), tél. : 04 92 98 62 77… Du  
23 déc. au 5 janv. au théâtre des Champs-
elysées, Paris 8e, tél. : 01 49 52 50 00. 
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 Danse avec les robots

CULTURE

01   UN CHAPEAU DE 
PAILLE D’ITALIE 
D’EUGÈNE LABICHE 
Comédie-Française 
Du 21 février au 13 avril 
Il y a d’abord la fraîcheur et le jeu 
de Pierre Niney, parfait en Fadi-
nard survolté, prêt à tout pour 
trouver le substitut d’un chapeau 
volage. La mise en scène pleine d’inspiration de 
Giorgio Barberio Corsetti finit de convaincre 
même le spectateur le plus réticent au genre du 
vaudeville. 

02   JEUNESSE SANS DIEU 
Théâtre de la Bastille 
Du 3 au 30 mars 
Ödön von Horváth écrit ce texte 
en 1937 au cœur d’une Allemagne 
nazie. Le sujet est une attaque 
frontale à la politique d’Hitler et 
l’embrigadement de la jeunesse 
pour sa propagande. L’auteur est 
vite décrété “dégénéré” et sera contraint de fuir 
son pays. Un texte entre vérité et poésie.

03   LES UNS SUR LES AUTRES 
Théâtre de la Madeleine 
À partir du 21 janvier 
Retour d’Agnès Jaoui sur les 
planches dans le nouveau pro-
jet du duo écrivain-metteur 
en scène: Léonore Confino, 
Catherine Schaub. Une histoire 
contemporaine, celle d’une fa-
mille qui ne s’écoute plus. Jusqu’au jour où la fille 
disparaît…

04   LE MISANTHROPE 
OU L’ATRABILAIRE 
AMOUREUX 
Théâtre de l’Oeuvre 
À partir du 30 janvier 
Une nouvelle mise en scène par 
Michel Fau attire forcément la 
curiosité. Surtout quand il in-
carne également le rôle d’Alceste, 
personnage plein de contradictions. Julie Depar-
dieu lui donne la réplique en jouant la cruelle et 
coquette Célimène. Un événement à ne pas rater.

05   LE CANARD SAUVAGE 
 Théâtre de la Colline 
À partir du 3 mars 
Chef d’œuvre du dramaturge 
norvégien Ibsen, cette pièce 
sombre et idéaliste nous plonge 
dans les méandres d’une famille 
aux lourds secrets. Déni ou vé-
rité et cette difficile conclusion : 
“Si vous retirez le mensonge de la 
vie de personnes ordinaires, vous leur retirez  
en même temps le bonheur.”

La dernière création de la 
chorégraphe Blanca Li va 
vous laisser coi. Robot met en 
scène l’artiste Maywa Denki 
et le petit robot français Nao. 
Étonnant d’inventivité, de 
réflexions et d’émotions. 
Délire futuriste. 

COMMENT VOUS EST VENUE 
L’IDÉE DE MÊLER HUMAINS 
ET ROBOTS ?
Je suis fascinée par les ma-
chines qui font de plus en plus 
partie de notre vie. je me suis 
beaucoup renseignée. je suis 
allée au Japon et c’est là que j’ai 
rencontré Maywa Denki. Nous 
avons eu un coup de foudre. Il 
travaille sur la mécanique, mais 
crée aussi des machines poé-
tiques et drôles à la fois.

COMMENT AVEZ-VOUS GÉRÉ 
LES ASPECTS TECHNIQUES ? 
C’était très dur parce que 
les machines ont un rythme 
différent du nôtre ! Le pro-
grammateur a dû concevoir un 
programme spécial. Du coup, à 
chaque fois que quelque chose 
ne marchait pas, je me fâchais 
avec lui, car je ne pouvais pas 
le faire avec les robots ! Aussi, 
je me suis posée beaucoup de 
questions sur la rencontre entre 
les machines et les danseurs. 
“Vais-je arriver à raconter cette 
relation avec la fantaisie d’un 
spectacle ?” “À créer des émo-
tions avec ces machines ?” Par 
exemple, au départ, le petit ro-
bot Nao n’arrêtait pas de tom-
ber. Et puis, j’ai compris que 
c'était touchant qu’il tombe, se 

relève, et se remette à danser. 
Ce sont ces contraintes qui 
nous ont donné les émotions.

QUEL EST LE MESSAGE  
DE ROBOT ?
Ce spectacle est plutôt une 
pensée philosophique. Les 
robots, on les a toujours ima-
ginés comme un fantasme, 
mais aujourd’hui ils sont là. Je 
me suis rendue compte que 
quelque chose allait changer, 
cela m’interpellait. C’est n’est 
donc pas un message, c’est 
une réflexion que je partage. 
Et c’est surtout dans l’air  
du temps. JP & FQ.

Robot, de Blanca Li, Théâtre 
des Champs-Élysées du 23 dé-
cembre 2013 au 5 janvier 2014. 

EN BONNE COMPAGNIE
LE THÉÂTRE DE L’AUTEUR-METTEUR EN 
SCÈNE JEAN-MICHEL RABEUX EST UNIQUE. 
D’abord, il n’a pas de frontière. Il s’installe à Paris 
aussi bien qu’en banlieue, dans les établissements 
scolaires comme les centres sociaux ou les biblio-
thèques... “J’aime la banlieue parce qu’elle offre 
un espace humain où le théâtre me paraît pouvoir 
servir concrètement à quelque chose, de l’ordre 
de la réconciliation. Faire battre du sang dans ce 
tissu urbain, voilà un but !” Toujours percutants, 
ses textes dérangent. Les anachronismes sont de 
rigueur dans ces contes pour enfants où Barbe-Bleu 
dispose d’une Ferrari, les fées sont des gentils tra-
vestis et les princesses de vraies capricieuses. Ses 
nouvelles créations mélangent toujours le rire et la 
poésie avec subtilité. Les Fureurs d’Ostrowsky sont 
un délire sur le mythe de l’Orestie quant à La Petite 

soldate américaine, il s’agit d’un conte politique 
puissant et drôle pour adultes. MD 
La petite soldate américaine du 13 au  
17 janvier, Seine-Saint-Denis / Les Fureurs  
D’Ostrowsy les 13 et 14 février, Théâtre du fil 
de l’eau, Pantin et le 28 Mars, Bagneux / Peau 
d’âne du 31 janvier au 1er février, Fresnes et du 
9 au 12 février, Argenteuil.

TOP 5 
Vivre Paris a sélectionné pour vous des créations  
théâtrales qui vont vous entraîner vers de nouvelles voies.
Par Marie Dufour.
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Textes : Marie Guibert, Myriem Hajoui

Du 11 au 19 octobre
Blanca Li : “Robot !” 
Les 11, 12, 15, 16, 17, 18 et 19 octobre
à 20 h 30, séance scolaire le 11 
à 14 h 30, à la Maison des arts,
place Salvador Allende, Créteil
(94). Loc. : 01 45 13 19 19.
Que diriez-vous d’une “cyber 
pop fantaisie” avant le long tunnel
hivernal ? Artiste plurielle aux mille
projets, Blanca Li aime arpenter 
de nouveaux territoires avec 
ce sens inné du décalage poétique
et déjanté. La nouvelle création 
de la chorégraphe andalouse
entraîne huit danseurs sculpturaux
à la rencontre de robots très
attachants, pour questionner
l’hybridation entre humain et
robot. Et comme il y aura aussi
une escouade sonore délirante
(douze engins conçus par le
collectif japonais Maywa Denki),
cette saga humanoïde risque 
de faire du bruit !

Du 14 novembre au 15 décembre 
“Fragments d’un pays
lointain”
Théâtre de la Tempête,
Cartoucherie de Vincennes, route
du Champ de manœuvre, 12e.
Tél. : 01 43 28 36 36.
Après dix ans d’absence, un
homme encore jeune revient parmi
les siens pour annoncer sa mort
prochaine. Retour sous forme de
voyage dans le temps, cette pièce
ultime, voire testamentaire de
Jean-Luc Lagarce (décédé en 1995),
est ici entremêlée d’extraits de son
Journal. Ce texte incontournable
est porté par de jeunes acteurs 
qui sont les enfants de Lagarce,
l’auteur culte d’une époque 
et d’une génération : celle 
qui a vécu la fin des utopies
conjuguée avec l’irruption brutale
du sida. Dire et montrer cela, 
sans aucune nostalgie, tel est 
le projet du metteur en scène
Jean-Pierre Garnier.

à réserver
Mieux vaut tôt 
que jamais !

burlesque gestuel

“Fin de série”
•••••
Superbe bonimenteur habile à capter tout l’absurde de nos vies,

Jean-Claude Cotillard n’hésite pas à cosigner avec Alain Boone et

Zazie Delem une comédie méchante et burlesque en hommage aux

vieux ! Cruel ? Non, salvateur. C’est parti pour une journée type d’un

couple de retraités partageant un quotidien rythmé par des rituels

maniaques et les visites d’un personnage récurrent (docteur, kiné,

agent des pompes funèbres…) toujours prompt à les dépouiller. Sur

scène, deux seniors (sportifs et consommateurs) dans une salle à

manger défraîchie où tout semble figé pour l’éternité : pendule à cou-

cou sur le mur, chat miaulant dans son panier, etc. Partenaires

d’une vie qui s’enfuit, ces deux-là s’épient et se chamaillent sans

cesse sans jamais s’exprimer verbalement.  

Seuls parlent les gestes, les haussements d’épaules, les ratés des

corps engourdis, agrémentés de jingles domestiques. Maîtrisant l’art

du mime, du geste et du clown, ils pointent le malaise et les vile-

nies quotidiennes pour en faire d’irrésistibles tragédies ordinaires

empruntant à Tati, à Beckett ou aux Deschiens. Et il est permis

d’en rire car ils sont justement à crever de rire en vieillards puérils

et vantards ! Cotillard en mari ratatiné, Zazie Delem en “Mère Fouet-

tard” jouant des interférences du micro-ondes avec le pacemaker

de son mari, Alain Boone cynique à souhait  : tous excellent à

enquiller les trouvailles. 

On atteint des sommets lorsque de retour de la pharmacie, cha-

cun vide soigneusement son sac de médicaments : on ne dévoi-

lera rien, mais la scène laisse le public coi. Nos trois complices se

sortent de cet exercice périlleux sans la moindre élongation grâce

à une chorégraphie gestuelle précise. Tout est parfaitement calibré

et exécuté, c’est à la fois mordant, plein de discorde, de hargne et

de tendresse bizarrement exprimée._M.G.

Jusqu’au 13 octobre, du mercredi au samedi à 21 h 30, dimanche à 17 h 30
au Vingtième Théâtre, 7, rue des Plâtrières, 20e. Mo Ménilmontant. 
Loc. : 01 43 66 01 13. Places : de 13 à 25 €.

Photo Géraldine Aresteanu

30 Septembre 2013
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Sens Vivre sa ville

■ À VOTRE SERVICE

L’YONNE RÉPUBLICAINE
■ Rédaction. 4 bis, rue de la République, à Sens.
Tél. 03.86.83.87.50. Fax 03.86.83.87.58.
Mail : sens.yr@centrefrance.com
■ Publicité. Tél. 03.86.83.87.50. Fax 03.86.83.87.59.
Mail : publicite-sens.yr@centrefrance.com
■ Abonnements. Tél. 0810.61.00.89
(n° Azur, coût d’une communication locale).
Mail : abo.lyonnerepublicaine@centrefrance.com

URGENCES
SOS MÉDECINS. 36.24.
PHARMACIES DE GARDE.
Pharmacie Elcabache,
4, rue Gambetta, jusqu’à 9 heures.
Pharmacie Croquet-Vicherat,
centre commercial Carrefour-Maillot,
à partir de 9 heures.
VÉTÉRINAIRES. Clinique des Castors,
27, rue René-Binet (03.86.65.13.93) ;
clinique du Dr Fèvre,
6, place des Héros (03.86.83.83.83) ;
clinique du Grand-Saule,
7, rue des Carrières,
(03.86.95.45.45).
HÔPITAL. 03.86.86.15.15.
POLYCLINIQUE. 03.86.95.86.86.
COMMISSARIAT. 03.86.65.86.80.
GENDARMERIE 03.86.83.20.00.
POLICE
MUNICIPALE. 03.86.83.24.24.

DÉCHÈTERIES
ZI DES VAUGUILLETTES.
De 10 à 12 heures
et de 15 à 19 heures.

ZI DES SABLONS.
De 10 à 12 heures
et de 15 à 19 heures.

PISCINES
CENTRE NAUTIQUE. De 10 h 30
à 20 heures.
TOURNESOL. Fermée.

BIBLIOTHÈQUES
MÉDIATHÈQUE. De 10 à 12 heures
et de 13 h 30 à 18 heures.
CHAMPS-PLAISANTS.
De 10 à 12 heures
et de 13 h 30 à 17 h 30.
CEREP. De 14 à 18 heures.

MUSEES
PLACE DE LA RÉPUBLIQUE
(ACCÈS PAR LE PALAIS SYNODAL).
De 10 à 12 heures
et de 14 à 18 heures.

OFFICE DU TOURISME
PLACE JEAN-JAURÈS.
De 9 h 30 à 13 heures
et de 14 à 18 h 30.

CULTURE■ La chorégraphe espagnole sera au Festival de Sens, vendredi

Blanca Li fait danser les robots

INTERVIEW
Nicolas Giorgi

nicolas.giorgi@centrefrance.com

T alentueuse toucheà
tout, la chorégraphe et
danseuse espagnole

Blanca Li sera au Festival
de Sens pour présenter sa
dernière création. Des
automates musicaux par
courront la scène et des
robots humanoïdes cô
toieront les danseurs ce
vendredi à 22 heures, dans
la cour du Palais synodal.

■ Robot !, votre nouveau
spectacle, est encore en ro-
dage. Le fait de jouer en ex-
térieur constitue-t-i l un
défi ? On vient de donner
la première il y a quelques
jours au festival Montpel
lier Danse. À Sens, ce sera
seulement la troisième
fois que nous le propose
rons au public. À chaque
fois on essaye de s’amélio
rer. Cependant, les condi
tions seront particulières.
Le fait de jouer ce specta

cle en extérieur notam
ment, plutôt que dans un
théâtre, modifie les repè
res des danseurs.

■ Ce n’est pas la première
fois que vous venez à Sens,
n’est-ce pas ? Oui, j’étais

déjà venue. Je connaissais
Jackie Burvingt (NDLR :
présidente et cofondatrice
des Synodales) depuis des
années. Avant son décès,
elle voulait que je partici
pe à ce festival. C’est donc

une sorte d’hommage que
je lui rends.

■ Votre création explore les
relations entre l’homme et
la machine. Pourquoi ce
choix ? Nous interagissons
au quotidien avec des di
zaines de machines, plus
ou moins électroniques,
plus ou moins pensantes,
qui réfléchissent nos goûts
et nos actions. Je souhai
tais donc explorer les rela
tions entre ces deux mon
des.

■ Quelle a été votre source
d’inspiration ? Ma rencon
tre en 2011 avec le collec
t i f d’art istes japonais
Maywa Denki, qui navigue
avec humour dans l’uni
vers des objets animés, a
été déterminante. Tout
comme celle avec le robot
humanoïde, Nao. Elles
m’ont donné envie de
mettre en scène les rap
ports des corps et des ma
chines en les scénarisant
pour explorer les limites
de ces relations. Sur scène,
il y aura donc huit dan
seurs de ma compagnie,
auxquels s’ajouteront tou
te une série de robots. ■

è Pratique. Robot !
par la compagnie Blanca Li,
vendredi à 22 heures, dans la cour
du Palais synodal. Entrée libre.

Banca Li, l’une des têtes
d’affiche du Festival de
Sens, présentera sa nou-
velle création, Robot !, dans
la cour du Palais synodal.
Une exploration du monde
des machines à travers celui
des hommes.

DANSE. Blanca Li, danseuse et chorégraphe, sera au Festival
de Sens avec sa compagnie. PHOTO MAGALI BRAGARD

se réunissent », raconte
Laurence Crevel, l’anima
trice.
Le maire Daniel Paris, et
Hélène Very, l’adjointe en
charge de la réussite édu

cative, sont passés les sa
luer. « Le maire a toujours
été très présent à toutes
nos manifestations. À la
fois à notre écoute et
aidant », explique Lauren

ce Crevel. ■
G. D.

è Pratique. L’association sera
fermée du 2 au 25 août. Ses locaux
se situent au 19, avenue de l’Europe.
Tél. 03.86.65.06.34.

Pour fêter les 20 ans de
l’association, le réseau
d’échanges de savoirs de
Sens organisait samedi un
pique-nique au parc du
Moulin à Tan, suivi de jeux
pour les plus petits.
La philosophie de l’asso
ciation, qui compte plus
de 270 adhérents (en gran
de majorité des femmes),
pourrait se résumer à cet
te phrase : « On a tous
quelque chose à appren
dre, on a tous quelque
chose à donner. »

« Une grande famille
avant tout »
Ainsi Margarita enseigne
l’espagnol et apprend le
français. Évelyne découvre
l’aquarelle et dispense des
cours de yoga… « Nous
sommes certes une asso
ciation, mais c’est avant
tout une grande famille où
parents et grandsparents,
enfants et petitsenfants

APPRENDRE. Le maire Daniel Paris, et Hélène Very, maire adjoint en charge de la réussite éduca-
tive, sont passés saluer les membres de l’association lors du pique-nique organisé au Moulin à Tan.

ASSOCIATION■ Le Réseau d’échanges de savoirs compte 270 adhérents

Vingt ans d’échanges de connaissances

■ EN BREF

RANDONNÉE ■ Rando pleine nature
L’association Rando pleine nature organise une randon
née pédestre de 7 km, demain. Rendezvous à 8 h 30 sur
la place des Héros à Sens ou à 9 heures autour de l’égli
se de Sa int Sérot in . Té l . : 03 .86 .65 .57 .34 ou
03.86.97.25.63. ■

MÉDIATHÈQUE ■ Atelier artistique
Dans le cadre de l’exposition « Rien n’est sans cause »
d’André Belleguie, un atelier de lecture d’un tableau
abstrait de Herbin avec André Belleguie est organisé
aujourd’hui à 15 heures à la médiathèque. Entrée libre.
À partir de 9 ans. Tél. : 03.8683.72.80. ■

Geneviève Desthuillier pré-
sente ses toiles dans le ca-
dre de l’exposition men-
s u e l l e d e l ’ o f f i c e d u
tourisme de Sens.
Autodidacte, la jeune
icaunaise n’en est pas
moins une professionnelle
de l’espace et des formes,
en menant une carrière
d’architecte. « J’avais un
cabinet en SeineetMarne
pu i s j ’ a i déménagé à
SaintMartinsurOreuse il
y a une dizaine d’années.
Je travaille actuellement
pour une entreprise spé
cialisée dans les chevaux
et les haras. »
Une période de change
ments qui coïncide avec le
développement de sa pas
sion pour l’art. « La pein
ture et l’architecture sont
deux disciplines qui se
complètent. Même s’il n’y
a pas d’architecture dans
mes tableaux mais bel et
bien un travail sur les for

mes et l’espace. » Initiée à
l’art du paysage, en s’ins
pirant des panoramas de
la Bourgogne, l’artiste s’in
téresse ensuite au fauvis
me et à l’impressionnisme
pour définir son propre
style. Un travail coloré et
un sens de l’expression
privilégiant les touches
franches et les surfaces
modelées au couteau.
C’est ce cheminement
créatif que l’exposition
permet de retracer.
Geneviève Desthuillier a
déjà une trentaine d’expo
sitions à son actif, com
prenant notamment une
sélection à la Biennale de
Toulouse l’an passé ainsi
qu’une participation au
cycle « Peintre en Liberté »
de Barbizon. Elle participe
également chaque année
au forum des métiers des
ChampsPlaisants pour
partager son expérience
d’artiste et d’architecte. ■

M. B.

PEINTURE. Passionnée par les Fauves, Geneviève Desthuillier
cultive un style personnel et coloré.

OFFICE DU TOURISME

Geneviève Desthuillier
s’expose en juillet

10 Juillet 2013
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Montpellier sorties

ROBOT ! - BLANCA Ll A L'OPERA COMÉDIE

HUIT DANSEURS ET
AUTANT DE ROBOTS
Montpellier Danse n'en est
pas à sa première facétie. Si les
chorégraphes aiment déconcerter,
bousculer, Blanca Li, elle, nous
catapulte dans l'univers de la robo-
tique, dont on se demande bien ce
qu'elle a à voir avec la danse. En
quête d'émotion, on préférerait
même la voir se tenir à bonne dis-
tance. À la minute où nous étein-
drons nos téléphones portables, la
mécanique de Blanca Li se mettra
en action. Des robots bien allumés,
qui ont interpellé la belle Andalou-
se par leur omniprésence au quoti-
dien. « Je me suis rendu compte
que nous étions en contact en per-
manence avec des machines »,
semble réaliser Blanca dans la
spontanéité qu'on lui connaît,
« aspirateurs, bornes automati-
ques, écrans tactiles... »
Elle part au Japon, pays qu'elle
croyait à la pointe, - « en fait c'est
la France qui l'est» lance-t-elle-,
pour une immersion dans le
high-tech. Elle y rencontre Maywa
Denki « avec qui on se comprend
tout de suite », s'émerveille-t-elle.
Il lui crée des machines musicales
censées se mouvoir au mouvement
du danseur et au curseur du techni-
cien. « Régulièrement, elles pètent
les plombs », et c'est là que les
machines semblent donner le
meilleur d'elles-mêmes, « les dan-
seurs doivent rattraper ce qui se

Blanca et Maywa Denki, avec l'un de ses "instruments de musique absurdes" VM

passe autour d'eux et gérer l'inat-
tendu, du coup il y a une tension
très intéressante », jubile-t-elle.
Dans un ton volontairement déca-
lé, Blanca Li cherche à explorer les
rapports entre « cette incroyable
machine qu'est le corps » et « des
machines qui bougent comme des
bébés apprenant à marcher », inter-
rogeant avec des questions que
l'humanité se pose depuis l'inven-
tion de l'aspirateur : « Devien-
drons-nous robotisés ? » ou « Nos
répliques robotiques exprime-

ront-elles un jour des sentiments ».
Blanca Li elle semble être tombée
dans le panneau, pour avoir épreu-
ve parfois « de la colère face à ses
NAO » ou « de la tendresse ».
Aussi cocasse que d'engueuler sa
machine à café et poétique au
point de trouver un sex-appeal à la
voix de son GPS, Robot / devrait
parvenir à débloquer les mécanis-
mes de notre curiosité ! •

Valérie Marco
Opéra Comédie. Ce soir et demain, 20 h.

14/30 €.

4 Juillet 2013
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espectáculos DOMINGO
62 7 DE JULIO DEL 2013

ROGER ROCA
BARCELONA 

¿Cómo se dice shelter en español?, 
preguntó el pianista Bojan Z al 
público el viernes en su estreno 
barcelonés en el Jamboree. «Cobi-
jo», le respondieron desde el fon-
do de una sala más bien vacía. Pre-
sentaba el álbum en solitario Soul 
shelter, (Cobijo del alma), último ca-
pítulo de una discografía que en 
Francia, su país de acogida, es la 
de un músico de éxito. Aquí aún 
es un desconocido. En Barcelona 
lo tenía todo por contar sobre sí 
mismo y Bojan Z se sinceró en un 
concierto que empezó siendo al-
go frío –demasiadas sillas vacías, 
demasiado ruido en las últimas fi-
las– y acabó en íntima confesión. 

RECORRIDO VITAL / El músico de Bel-
grado explicó quién es a través de 
un repertorio que fue como un re-
corrido vital. Aprendimos que 
quizás por su origen eslavo, qui-
zás por su condición de nómada, 
Bojan Z es un mil leches que bebe 
de lo aprendido en el norte de 
África, del folklore de Macedo-
nia, de la música de los gitanos o 
del aplomo de los franceses como 
Michel Portal, compañero suyo 
desde hace una década. Entendi-
mos por qué disfruta tanto ha-
ciendo aullar el teclado eléctrico 
a través de efectos de sonido que 
contrastaron con la delicadeza 
del piano. Vimos que no es el más 
fino de los pianistas, pero sí un 
músico que se desnuda en el esce-
nario. Nos contó –y lo demostró– 
que silbar es una de las pocas ha-
bilidades que conserva de cuan-
do estuvo en el ejército, y nos dijo 
adiós con una optimista tonada 
de Duke Ellington. Que sea un 
hasta pronto. H

  

Bojan Z y  
el refugio 
del alma
CRÓNICA El pianista 
se desnudó en su 
debut en Barcelona

Blanca Li se avanza al futuro
3La coreógrafa estrena con éxito ‘Robot!’ en el festival Montpellier Dance

MARTA CERVERA
MONTPELLIER  ENVIADA ESPECIAL 

B
lanca Li salió victoriosa de 
su último reto, Robot!, una 
coreografía en el que nue-
ve bailarines bailan con 

seis robots. El espectáculo, que inau-
gurará el próximo 3 de octubre el 
festival TNT de Terrassa, fue recibido 
con una gran ovación por el público 
en su estreno el pasado jueves en la 
Ópera Comédie de Montpellier 
(Francia). El montaje, una de las no-
vedades de la 33ª edición del festival 
de danza de la ciudad, sorprendió 
con una arrancada magnífica en la 
que el público dudaba si se hallaba 

ante un cuerpo humano o un mani-
quí porque estaba totalmente inmó-
vil en el centro del escenario mien-
tras sobre él se proyectaban imáge-
nes que lo transformaban de 
humano a máquina a base de una su-
cesión de injertos electróncios que 
acaban con guiños a Mazinger Z, ro-
bot enseña del anime.
 ¿Pueden las máquinas bailar co-
mo humanos? Tras ver el espectácu-
lo queda claro que por mucha per-
fección androide, la posibilidad aún 
queda lejos y más si compiten con 
la sólida técnica de los flexibles bai-
larines protagonistas de Robot! Pero 
con este espectáculo, al que convie-

de músculo ante una bailarina.
 Casi toda la banda sonora está in-
terpretada por auténticas obras de 
ingeniería musical de Tosa Mobu-
michi, del colectivo japonés Maywa 
Denki. Sus autómatas  reproducen a 
su manera y en directo el sonido de 
la guitarra, el saxo, el teclado, la voz 
y la percusión con sistemas electro-
magnéticos accionados por huma-
nos. El sonido de los platillos metá-
licos se impone a los bits electróni-
cos en una curiosa partitura de Tao 
Gutiérrez, hermano de Li, y  Denki. 
 El equilibrio, algo tan natural pa-
ra los seres humanos, es el punto dé-
bil de los robots que se cayeron en 
más de una ocasión durante la re-
presentación. La más mínima cosa 
les desestabiliza pero están diseña-
dos para levantarse por ellos mis-
mos y seguir con la función. Si algo 
les ha quedado impreso en su disco 
duro tras su experiencia con Blanca 
Li es que the show must go on. H

Nuevo Reto De LA ARtIstA gRANADINA

ne algún recorte, la coreógrafa gra-
nadina afincada en Francia abre el 
camino para que los cuerpos sin al-
ma conquisten la escena.

MÁQUINAS HUMANAS / Logra Li, por 
ejemplo, humanizar a las máquinas  
con un enternecedor dúo entre uno 
de sus bailarines y un prototipo de 
NAO, un robot de pequeñas dimen-
siones de la empresa francesa Alde-
baran, hermano de otro modelo dise-
ñado para trabajar en hospitales. La 
empatía con el público que se crea 
en ese dúo se consigue también en 
un alucinante número en el que cin-
co ejemplares de NAO toman todo el 
protagonismo bailando solos y al 
unísono. Increíble. 
 El discurso coreográfico deja pa-
tente la dependencia del hombre de 
la máquina, incluso en los momen-
tos más íntimos, como retrata una 
pícara escena donde uno de esos pe-
queños enanos eléctricos presume 

33 Los bailarines juegan a ser robots en una escena del espectáculo con música en directo interpretada por máquinas como las que se ven al fondo.

AFP / SYLVAIN THOMAS

7 Juillet 2013
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Il Resto del Carlino CIVITANOVA MARCHE

"Ballando con i robot a ritmo di microchip"

La coreografa francese Blanca Li a Civitanova Danza: "Mi ispiro sempre alla vita
quotidiana e alle persone che incontro". Ha lavorato anche con Almodovar
di Lorenzo Monachesi

Civitanova, 17 luglio 2013 -  SEI ROBOT umanoidi e danzatori che ballano su uno
stesso palco: un mix esplosivo che ha già scatenato reazioni entusiastiche al festival
Montpellier Danse lasciando letteralmente senza parole il pubblico e la critica. Ha
fatto ancora una volta centro la coreografa francese Blanca Li  che alle  21.30 di
sabato 20 luglio al teatro Rossini inaugura con lo spettacolo «Robot!» la ventesima
edizione del festival Civitanova Danza. Del resto il nome di questa affascinante ed
eclettica artista ha creato coreografie entrate nel nostro quotidiano: dai videoclip di
Blur, Paul Mc Cartney, Goldfrapp e Daft Punk agli spot di Beyoncé e Logchamp fino
ai film di Gondry e Almodovar.

Qual è stata l'ispirazione che l'ha portata a creare Robot?

«Sono sempre stata ispirata dalla mia vita quotidiana: le persone che incontro, le
cose che faccio, i posti che ho visitato, tutti i tipi di scoperte sorprendenti. Mi si è
palesato il fatto che ogni giorno stavo usando sempre di più robot. Per «Robot! mi
sono concentrata sulle macchine e i robot che condividono la nostra vita. Ci siamo
così  abituati  che  quasi  non  si  notano  più.  Maywa  Denki,  il  collettivo  di  artisti
giapponesi  con  cui  ho  lavorato,  mi  ha  ispirato  molto.  Abbiamo  scelto  insieme  i
bellissimi robot dello spettacolo e collaborato insieme per comporre la musica dello
spettacolo».

Qual è il suo rapporto con le macchine che caratterizzano la vita di ciascuno in
ogni giorno?

«Come voi, io li uso tutto il tempo. Lavoro su un computer, utilizzo il GPS per non
perdermi, mi compro il biglietto della metropolitana in una macchina, mi controllano
in aeroporto e ora ho anche un aspirapolvere che mi evita di fare i lavori di casa! Ma
preferisco lavorare e discutere con le persone più che con i robot. Ogni volta che ho
la possibilità di scegliere, preferisco l'uomo ai robot».

Qual è la caratteristica di questa opera che presenterà a Civitanova?

«Scoprirete un pezzo coreografico invaso da macchine. La cosa più importante è
che  è  anche  uno  spettacolo  di  danza!  Ho  scelto  8  favolosi  ballerini  per  questa
creazione. Hanno portato la loro personalità e idee. Tutti abbiamo imparato molte
cose sul  corpo umano, il  suo costante equilibrio e le sue grandi  possibilità.  Tutti
abbiamo scoperto che le macchine non sono perfette e abbiamo a che fare ogni
giorno con le loro imperfezioni. Io voglio che i ballerini interagiscano con il robot e

"Ballando con i robot a ritmo di microchip" - il Resto del Carlino... http://www.ilrestodelcarlino.it/civitanova_marche/spettacoli/20...
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FRANCE INFO

16 décembre 2013

« Rencontre avec... » : Interview de Blanca Li. Annonce de « Robot ! » au 
Théâtre des Champs Elysées. L’invité de Blanca : le scénographe Pierre 

RFI

26 décembre 2013

«Rendez-vous culture» : Reportage de Grégoire Sauvage sur la création de la 
chorégraphe Blanca Li «Robot!», premier spectacle de danse pour humains et 
robots au théâtre des Champs Elysées.  Durée du reportage : 04:52
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FRANCE INFO

21 novembre 2013

« Dernières pages avant la nuit » : Blanca Li est l’invitée de Julien Moch. 
Lectures de Blanca Li et annonce de « Robot ! » au Théâtre des Champs 
Elysées.

FRANCE INFO

17 novembre 2013

« Mémoire vive » : Blanca Li : Le 11 septembre 2001, la fin d’une certaine 
légèreté. Annonce de « Robot ! » au Théâtre des Champs Elysées.

FRANCE INFO

« Itinéraires » d’Hind Meddeb : interview génrale de Blanca Li et annonce 
de « Robot ! » au Théâtre des Champs Elysées.

21 septembre 2013
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DIVERGENCE FM

Emission sur Blanca Li pour Robot ! et sur Yasmeen Godder, pour See her 
change à partir d’extraits sonores des conférences de presse. Micros trot-
toirs à la sortie des spectacles Думи мої et Crazy Camel.

Montpellier Danse 2013 - 7 juillet 2013 - 14h.

RADIO CLAPAS

Interview de Blanca Li et d’Akaji Maro.

Danse Actu - 7 juillet 2013 - 12h.

RTL

«Élément Terre» - 25 août - 13h00 à 14h00

Invitée : Blanca Li.



    T E L E V I S I O N
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FRANCE 3 

JT 19/20 - 21 décembre 2013         
Blanca Li invitée sur le plateau de France 3 Ile-de-France.  

JT 20 Heures - 25 décembre 2013 

FRANCE 2 

TF1 

JT 20 Heures - 26 décembre 2013          
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«On n’est pas couché» - Diffusion le 30 Novembre 2013    
                                       
Sujet avec interview de Blanca Li, annonce du spectacle «Robot !» au 
Théâtre des Champs-Elysées.

FRANCE 2 

BFM BUSINESS

« Paris est à vous » - Diffusion le 20 décembre 2013.                                                                                                                                            
                                                                                                                                                      
Interview de Pierre Attrait, décorateur du spectacle Robot! de Blanca Li, 
par Karine Vergniol. 
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FRANCE 2 

« Vivement Dimanche » - Diffusion le 29 Septembre 2013                                                                                                
Spéciale Carla Bruni                                                                                      
Michel Drucker invite Blanca Li à présenter sa nouvelle création    
«Robot !»

FRANCE 24 

Chronique Culture - Multidiffusé à partir du 22 Novembre 2013 et en Décembre.                                                                                                                                        
                                                                                                                                                                    
Interview de Blanca Li par Louise Dupont. De Madrid à Paris en passant par 
New York, elle revient sur sa carrière et son dernier spectacle «Robot», où 
humains et machines dansent à l’unisson.
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